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LE président égyptien aamendé la loi électorale ré‐gulant les élections législa‐tives, selon le journal of"icielhier, ouvrant ainsi la voie à

la commission électoralepour "ixer la date du scrutin.L'ex‐chef de l'armée et ac‐tuel président Abdel Fattahal‐Sissi, qui a destitué l'isla‐miste Mohamed Morsi en2013, avait promis que lescrutin aurait lieu avant la"in de l'année 2015.

Mais les législatives, initia‐lement prévues entre le 21mars et le 7 mai, avaient étéretardées après que la Courde cassation a jugé anti‐constitutionnelle certainesdispositions de la loi électo‐rale, notamment sur le dé‐coupage des

circonscriptions.Après les amendements, lenouveau Parlement comp‐tera 568 députés, dont 448élus au scrutin uninominalet 120 élus au scrutin deliste, selon le texte du décretpublié dans le journal of"i‐ciel et communiqué à la

presse dimanche.Après l'éviction de M. Morsi,les nouvelles autoritésavaient annoncé une feuillede route prévoyant l'adop‐tion d'une nouvelle Consti‐tution, suivie par desélections présidentielle etlégislatives.

La Constitution a été adop‐tée en janvier 2014. Et laprésidentielle organisée enmai 2014 a vu M. Sissi deve‐nir chef de l'Etat avec 97%des voix, après que les auto‐rités eurent éliminé touteopposition, religieusecomme laïque.
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TREIZE personnes ont ététuées dans la nuit de sa‐medi à hier à Malari, à en‐viron 20 km au sud deMaiduguri, la plus grandeville du nord‐est du Nige‐

ria, lors d'une attaque oùBoko Haram aurait cher‐ché à se venger de dénon‐ciations, ont indiqué destémoins à l'AFP.Hier vers 01H00 du matin(même heure au Gabon),
"les terroristes sont venus
dans une mission de ven-
geance, ils ont tué 13 jeunes
et en ont blessé 27 autres,
dont des femmes et des en-

fants. Ils ont aussi mis le feu
à plein de maisons et ils
nous ont accusés d'avoir dit
aux soldats où ils se ca-
chaient", a rapporté MohaSaleh, un fermier de 32 ansqui a réussi à fuir aprèsavoir escaladé la barrièrequi entoure sa maison.Les islamistes sont venus
"par la route de Bama, qui
mène aussi à la forêt de

Sambisa", un de leurs "iefshistoriques, a précisé GoniMusa, un milicien qui com‐bat Boko Haram aux côtésde l'armée nigériane.
"Ils ont brûlé des maisons et
des boutiques avant de par-
tir, en criant +Allahu
Akbar+ (Dieu est le plus
grand), nos femmes et nos
enfants terrorisés ont fui
dans la brousse et rejoint

Maiduguri ce matin", a‐t‐ilpoursuivi.
"Ce matin (hier), 13 corps
ont été retrouvés, certains
ont reçu une balle dans le
dos, ce qui veut dire qu'ils
fuyaient quand les terro-
ristes les ont tués", a ajoutéM. Musa.Malari a déjà été la cible deplusieurs attaques ces der‐niers mois, dont un atten‐

tat‐suicide mené débutjuillet par une adolescentedans une mosquée, quiavait fait 12 morts parmiles "idèles en plein Rama‐dan.L'insurrection du groupeislamiste Boko Haram et sarépression par les forcesde l'ordre nigérianes ontfait plus de 15 000 mortsdepuis 2009.

Treize morts dans une attaque de représailles de Boko Haram
près de Maiduguri
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Un Moyen-Orient plus sûr.
C'est le principal argument
mis en avant par le secré-
taire d'Etat américain, qui
devrait tenir le même dis-
cours ce lundi vis-à-vis de
ses homologues des Etats
sunnites du Golfe.LE secrétaire d'Etat améri‐cain John Kerry a assuréhier au Caire que l'accordsur le nucléaire iranien al‐lait rendre le Moyen‐Orient plus sûr, à l'issued'un "dialogue stratégique"avec l'allié égyptien, pre‐mière étape d'une tournéerégionale.Après l'Egypte, M. Kerrys'est envolé pour Doha oùil rencontrera ce lundi seshomologues des Etats sun‐nites du Golfe pour tenterd'apaiser leurs craintessuscitées par le règlementhistorique scellé le 14 juil‐let à Vienne entre Téhéranet les grandes puissances.
"Il n'y a absolument pas de
doute, si l'accord de Vienne
est entièrement appliqué,
l'Egypte et tous les pays de
cette région seront plus en
sécurité (...) comme ils ne
l'ont jamais été", a af"irméM. Kerry après avoir co‐présidé avec son homo‐logue égyptien SamehChoukri le "dialogue straté-
gique", dont la dernièreédition remonte à 2009.Les monarchies du Golfe semé"ient des ambitions ré‐gionales de l'Iran chiite.L'Arabie saoudite, rivale del'Iran, a toutefois expriméof"iciellement son soutienà l'accord.
"Les Etats-Unis et l'Egypte
reconnaissent que l'Iran est

engagé dans des activités
déstabilisatrices dans la ré-
gion, et c'est pour cela qu'il
est si important de s'assurer
que le programme nu-
cléaire iranien demeure en-
tièrement paci!ique", amartelé M. Kerry, l'un desartisans du texte deVienne.M. Kerry a souligné la né‐cessité pour le géant dumonde arabe de trouver un
"équilibre" entre la lutte
"antiterroriste" contre uneinsurrection jihadiste sansprécédent et la "protection
des droits de l'Homme".En Egypte, les Américainssont confrontés à un di‐lemme : veiller à leurs im‐pératifs sécuritaires touten dénonçant les atteintesaux libertés.Ils continuent de dénoncerla terrible répressionmenée par le régime du pré‐sident Abdel Fattah al‐Sissicontre les partisans de sonprédécesseur, l'islamisteMohamed Morsi destitué enjuillet 2013.Mais Washington et Le Cairese sont plus ou moins rabi‐bochés grâce à la reprise enmars de l'assistance mili‐taire américaine de 1,3 mil‐liard de dollars par an.
"Les Etats-Unis et l'Egypte
sont en train de retrouver
une base plus solide pour
leur relation", a d'ailleurssouligné M. Kerry.Washington a ainsi an‐noncé jeudi la livraison auCaire de huit avions decombat F‐16, sur les 12promis en mars par le pré‐sident Barack Obama.C'est "essentiel pour la lutte
contre le terrorisme", aplaidé John Kerry.Mais il a aussi reconnu "des
tensions ici et là sur cer-
taines questions" en ma‐
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tière de "protection desdroits de l'Homme" et pourlesquelles "les Etats‐Unisont exprimé leurs inquié‐tudes".Un tribunal égyptien a jus‐tement reporté hier au 29août son verdict dans leprocès de trois journalistesde la chaîne qatarie Al‐Ja‐zeera, dont la premièrecondamnation à des peinesallant jusqu'à 10 ans de pri‐son avait provoqué un tolléinternational, notamment àWashington.L'Australien Peter Greste,le Canadien MohamedFahmy et l'Egyptien BaherMohamed sont accusésd'avoir "diffusé de fausses
informations" pour soute‐nir le mouvement interditdes Frères musulmans de

M. Morsi.Le ministre Sameh Choukria toutefois estimé que desjournalistes emprisonnésen Egypte étaient détenuspour "leur implication dansdes activités terroristes".
"LUTTER CONTRE LE

TERRORISME”• Lors d'unentretien avec M. Sissi, M.Kerry a d'ailleurs souligné
"l'importance de la liberté
de la presse", selon un di‐plomate américain. Il a réi‐téré "l'engagement des
Etats-Unis à aider les Egyp-
tiens dans leurs efforts pour
contrer le terrorisme et en-
rayer" le développementdu groupe jihadiste Etat Is‐lamique (EI) "dans la région
et en Egypte", selon lamême source.

De son côté M. Sissi a souli‐gné la volonté de l'Egypte
"de développer ses relations
stratégiques avec les Etats-
Unis", selon la présidence.Depuis des mois, Le Caire etWashington s'alarment del'insurrection jihadiste dansle nord de la péninsule égyp‐tienne du Sinaï, un bastiondu groupe Ansar Beït al‐Maqdess qui s'est rebaptisé"Province du Sinaï" pourmarquer son allégeance àl'EI.Les attentats visant lesforces de sécurité se sontmultipliés depuis l'évictionde M. Morsi et des cen‐taines de policiers et de sol‐dats ont été tués dans cesattaques.Dans un communiquéconjoint envoyé à la presse

par le ministère des Af‐faires étrangères égyptien,les deux alliés assurent
"s'être mis d'accord pour
poursuivre une coopération
étroite a!in d'améliorer leur
sécurité mutuelle et lutter
contre le terrorisme et l'ex-
trémisme."A Doha, M. Kerry aura aussiune rencontre tripartitelundi avec ses homologuesrusse et saoudien, SergueïLavrov et Adel al‐Jubeir,pour discuter des con"litsdans la région.Dans une déclaration télé‐visée, le président iranienHassan Rohani a af"irmé di‐manche que l'accord sur lenucléaire va créer un "nou-
veau climat" pour régler lescrises régionales comme auYémen ou en Syrie.

John Kerry et son homologue égyptien Sameh Choukri : ''le programme nucléaire iranien demeure entière-
ment pacifique''. Le secrétaire d'Etat américain John Kerry est formel : l'accord sur le nucléaire iranien est une

garantie pour la sécurité au Moyen-Orient.

Ph
ot

o 
: A

FP


